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« Deux passages de Shakespeare m’émeuvent
toujours tres particuliérement, et pourtant dans
des scenes trés secondaires. Dans Macbeth,
quand Duncan arrive en vue du chdteau ou on
va l’assassiner [...). L’autre passage, au cin-
quieme acte de Hamlet, quand Hamlet hésite un
instant avant le duel, puis se résout [...].

Pourquoi ces deux passages ? L’un, je pense,
parce qu’il pressent, [’autre, parce qu’il ne
pressent pas. Rien d’autre ne m’a jamais inté-
ressé au thédtre, ou presque.» (LI ; 11, 195-6)
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